
DOSSIER PEDAGOGIQUE

BON DEBARRAS !
Compagnie Alula (Belgique)





Renseignements 

Lundi 14 octobre à 10h
Mardi 15 octobre à 14h30 et 19h30
Jeudi 17 octobre à 10h et 14h30

Au PÔLE, Le Revest-les-Eaux

Théâtre de marionnette

TOUT PUBLIC DÈS 8 ANS
DURÉE : 1h

Tarifs : 
Bénéficiez du tarif scolaire : 5€ / élève avec la carte Enseignant du PÔLE : 15€/ enseignant, valable 
sur l’année scolaire 2019/2020.
L’enseignant et les accompagnateurs, dans la limite de l’encadrement légal, sont invités.

Pour tous renseignements, veuillez contacter l’équipe des relations avec les publics :
Julia Lecoubet de Boisgelin au 04.94.98.12.10
Ou par mail julia@le-pole.fr

 



Chers professeurs,

Une représentation de théâtre est un évènement unique. Elle ne bondit pas spontanément sur la 
scène, même si c’est ce que les acteurs veulent nous faire croire. Avec des mots, des gestes, de 
la musique et des accessoires, les artistes font apparaître leurs images intérieures dans l’espace. 
Derrière les instants de beauté et d’émotion se cachent des jours, des semaines, voire des mois de 
dur labeur.
Une sortie au théâtre ne se consomme pas mais se vit. Elle n’a de sens que si elle devient un mo-
ment de rencontre entre l’acteur et le spectateur. Quand le spectateur devient spect-acteur. Être 
spect-acteur s’apprend avant, pendant et après le spectacle.

Nous vous proposons dans ce dossier quelques outils pour apprendre avec les jeunes spectateurs 
à voir et à concevoir la sortie au théâtre comme une expérience durable. Nous nous réjouissons de 
recevoir vos commentaires et vos questions, ainsi que des dessins ou des lettres.
Nous sommes à votre entière disposition pour plus de renseignements.
Nous vous souhaitons, à vous et à vos élèves, une rencontre stimulante et enrichissante avec les 
arts vivants  !

 



LA COMPAGNIE 
Alula (n.f.) : partie du plumage de l’aile de l’oiseau, formée de petites plumes asymétriques, permettant de 
planer à faible vitesse en toute sécurité. Perrine Ledent - la reine de l’organisation, la patience incarnée, la 
dompteuse de grilles Excel, le sourire ravageur, le moteur diesel, l’élégance bruxelloise et Sandrine Bastin 
- la référence pédagogique, la chineuse de Saint Pholien, la meilleure idée convaincue, la boîte de vitesse 
bloquée en 7ème, la pointilleuse acharnée, la liégeoise et fîr di l’esse… se sont rencontrées sur les planches, 
dans un petit village au cœur du pays wallon. Après avoir sillonné la Belgique avec les marionnettes de 
Madame Sonnette, elles ont décidé de continuer l’aventure à deux! Une nouvelle compagnie jeune public 
est née : la Cie Alula. Chacune, armée de ses talents, joue à l’équilibriste pour que la fragile alchimie de 
la création se fasse. Elles s’entourent d’une tripotée d’artistes passionnants et passionnés : de la mise en 
scène aux lumières, du son à la scénographie, de la construction des marionnettes à la diffusion, chacun 
déploie son art avec amour et virtuosité ! Leurs spectacles parlent de ce qui les touche, les rassemble, 
les éloigne. Elles puisent dans leur intimité pour en sortir l’universel, s’attachant à explorer des thèmes 
qui leurs sont chers : la force fragile des liens tissés dès l’enfance, la complexité des logiques et des 
contradictions qui hantent l’être humain, et surtout sa capacité à transcender la réalité par l’imaginaire. 

Tout cela à travers une écriture marionnettique, contemporaine et collective.

LE SPECTACLE 
Une maison. Dans cette maison, un escalier. Et sous cet escalier, un débarras ! Un lieu fixe L’action se situe 
dans une maison construite fin du XIXe siècle, plus précisément dans son espace le plus immuable et le 
moins influencé par les modes : le débarras. Dans chaque maison, l’enfant s’approprie un espace plus 
qu’un autre : une chambre, un grenier, une cabane de jardin… Dans notre maison, c’est le débarras. Nous 
avons choisi de raconter des moments de vie de neuf enfants âgés de 6 à 14 ans habitant la maison, qui, 
à des époques différentes, investissent ce débarras. De 1900 à nos jours, leurs histoires s’y accumulent. 
Il leur sert de cache, de poste d’observation, de refuge… La porte refermée, chacun peut plonger dans 
son imaginaire, se créer un univers à lui, se débarrasser de ses angoisses, de sa colère ; s’inventer une 
vie autre, meilleure ou terrifiante, suivant le jeu du moment ; y laisser une empreinte, un bout d’enfance. 

L’EQUIPE
Création collective
Idée originale Sandrine Bastin
Mise en scène Muriel Clairembourg
Assistanat mise en scène Margaux Van Audenrode
Scénographie Sarah de Battice
Marionnettes Jean-Christophe Lefèvre, Annick Walachniewicz
Lumière Dimitri Joukovsky
Son Michov Gillet
Distribution Sandrine Bastin, Perrine Ledent, Chloé Struvay
Régie Mathieu Houart, Loïc Scuttenaire
Construction décors Ateliers Berton, Sarah de Battice, Raphaël Michiels
Graphisme Anne Crahay
Diffusion Margaux Van Audenrode



AVANT-PROPOS

Imaginons ce débarras filmé en plan fixe pendant un siècle. Des scènes en sont sélectionnées et agencées 
tel un puzzle, distordant la chronologie des choses. En ressort une fresque historique composée de frag-
ments du quotidien vécu par les habitants qui se sont succédés dans cette maison. Transformé en poste 
d’observation, le débarras devient témoin privilégié des traces laissées par les habitants au fil des années. 
Dans une chronologie bousculée, les enfants y passent, repassent et nous donnent à voir leurs singularités 
et leurs similitudes. Bon débarras ! nous emmène dans l’Histoire (la grande), vue de l’intérieur (du débarras). 
Par le trou de serrure, par les sons qui émanent de la maison, par les coulisses des petits et grands drames, 
notre œil observe des histoires choisies qui ont marqué (ou pas) les habitants de la maison. Les histoires des 
différentes enfances révèlent un quotidien traversé, à dose homéopathique, par les événements politiques, 
sociaux et économiques du moment. Ces histoires traduisent également des modes, des mœurs, des lan-
gages propres à chaque époque. Par la fonction basique du lieu (de tout temps on y range des balais), par 
la répétition des parties de cache-cache (de tout temps c’est la meilleure planque), par les objets stockés, 
oubliés et parfois retrouvés des dizaines d’années plus tard, par la présence discrète de poissons –anciens 
ou futurs habitants du lieu, le débarras nous rappelle qu’au-delà de l’éphémère de nos  existences, la vie 
continue, quoi qu’il arrive !

LA SCÉNOGRAPHIE, LA LUMIÈRE ET LE DÉCOR SONORE 
La pièce maîtresse du décor est bien évidemment le débarras. L’idée est d’en offrir au spectateur différents 
angles et qu’il puisse aussi s’agrandir, se rapetisser, devenir lieu sauvage, coin douillet ou simple lieu de 
rangement, suivant l’imaginaire de l’enfant qui s’y trouve. C’est la lumière qui en dessine ses contours, choi-
sissant d’en éclairer telle ou telle partie, jouant avec des ombres, des filets de lumière, donnant l’illusion 
d’un rai qui passe à travers les lattes de bois de ses parois usées… L’univers sonore renseigne sur l’époque 
traversée, interagit avec les moments vécus dans le débarras et accompagne les entrées des personnages 
d’une musique ou d’un son propre à chacun d’eux.

LA MANIPULATION
Pour interpréter les enfants, nous avons choisi de manipuler la marionnette à vue, une technique que nous 
avons explorée dans notre premier spectacle Poids plume et que nous apprécions particulièrement. La 
manipulation à vue offre plus de finesse de jeu et une liberté de mouvements. La marionnette titille l’ima-
ginaire et permet aux trois comédiennes de donner vie à un foisonnement de personnages, aux caractéris-
tiques, âges et sexes différents. Elle ose plus de choses qu’un acteur, limité par son corps d’ « être vivant ». 
Nous tenons à ce que le manipulateur soit proche de sa marionnette, que leur rapport soit
visible et sensible. La relation d’empathie qui se développe entre les comédiennes et leurs personnages 
ainsi qu’une subtile interaction entre elles amènent également une dimension de “jeu dans le jeu”. Pour les 
besoins du scénario et vu la taille des marionnettes, les comédiennes sont souvent amenées à manipuler 
ensemble un même personnage. Il leur faut chercher un rythme, une respiration commune, coordonner les 
mouvements, renforcer leur écoute dans le jeu et leur complicité.

PRESENTATION DES PERSONNAGES DU SPECTACLE
Joseph et Eléonore – 12 ans – 1906
Maurice – 8 ans – 1925
Yvette – 6 ans – 1944
Yvette et Anne-Marie – 15 et 6 ans – 1953
Mathéo et Laura – 10 et 8 ans – 1986
Niels et Bouchra – 14 et 12 ans – 2017

Et pour vous inspirer voici la bande annonce du spectacle : Vimeo
https://vimeo.com/243207037



QUELQUES PISTES À EXPLORER…

AVANT LE SPECTACLE 

Avant la venue au spectacle, voici quelques suggestions pour préparer les élèves

Se préparer au spectacle 

Evoquer le type de spectacle : cirque, concert, théâtre, théâtre musical, théâtre d’objets,… et le genre : 
drame, comédie, tragédie, pièce classique, adaptation, œuvre contemporaine,… 

Jouer le bon / le mauvais spectateur ; les 3 qualités / les 3 défauts

Les thèmes abordés dans le spectacle

Bon débarras ! ouvre un vaste champs de questions et réflexions. En voici quelques-unes :

Les places tenues par les filles et les garçons, aux différentes époques : jouent-ils aux mêmes jeux ? 
Reçoivent-ils la même éducation ? Rêvent-ils des mêmes choses ? Ont-ils accès aux mêmes métiers ? …

L’évolution des modes de vies, des mœurs familiales, du langage : en quoi le quotidien était-il différent en 
1906, 1925, 1944, 1953, 1986, qu’en 2017 ? Quels étaient les rapports entre frères et soeurs ? Pourquoi les 
enfants vouvoyaient-ils leurs parents? Est-ce que Papy était enfermé dans le débarras quand il avait fait une 
bêtise ? …

Les changements dans l’enseignement : étudiait-on les mêmes matières? Pourquoi portait-on l’uniforme ? 
Les punitions étaient-elles plus sévères? A quelle époque les classes sont-elles devenues mixtes? La récréa-
tion a-t-elle toujours existé ? A quoi y jouait-on?

Les grandes et petites inventions : quand est apparue la lumière? La télé? La radio ? Le lave-vaisselle ? Le 
train électrique? La brosse à dent? Est-ce que ma grand-mère mangeait de la purée mousseline? …

Le rapport à nos ancêtres : Qui étaient-ils ? Quels vêtements portaient-ils ? Où ont-ils vécu? Et si on faisait 
notre arbre généalogique...

Le rapport à notre habitation : Où est-ce que je me sens le mieux dans ma maison ? Quel est
l’endroit qui m’est « réservé » ? Quelle est ma meilleure cachette ? Y avait-t-il d’autres habitants dans la mai-
son que j’habite ? Si oui, qui étaient-ils ? Quand la maison a-t-elle été construite ?

La notion de passage, de trace : Qu’est-ce que j’aurais envie de laisser comme trace de moi, si je devais 
quitter ma maison ?



APRES LE SPECTACLE 

Suggestions pour parler du spectacle

Se remémorer le spectacle

Suggestions pour parler du spectacle avec les élèves : 
Vous venez d’assister à un spectacle de :
- théâtre
- danse
- marionnette

Qu’avez-vous ressenti quand vous êtes entrés dans le théâtre ?

Avez-vous remarqué des éléments du décor ?
Pouvez-vous décrire le décor ?
Pouvez-vous vous exprimer sur le décor ? Sur sa valeur esthétique. ? C’est quoi la valeur esthétique ? 
Dîtes si vous l’avez trouvé beau ou non. Si vous pourriez l’imaginer autrement.

La lumière Les lumières ont un rôle essentiel. Pourquoi ? Avez-vous discerné des lumières différentes ? A 
quels moments, quels endroits ? Et pourquoi ? Comment s’appelle la personne qui invente les lumières d’un 
spectacle ?

Demandez aux élèves d’imaginer comment transformer un lieu ordinaire (la salle de classe par exemple) 
en lieu de représentation avec un espace scénique un espace réservé aux comédiens, un espace pour le 
public,…

Invitez ensuite vos élèves à livrer leurs impressions sur le spectacle qui vous mèneront plus loin que les sim-
ples « j’aime » ou « j’aime pas ».

Pour aller plus loin 

Ci-après, la compagnie propose un dossier pédagogique à proposer aux élèves, réalisé par Sandrine Bastin.

 

 

























PARCE QUE VOTRE PAROLE EST ESSENTIELLE...

Le dossier pédagogique est un outil que nous mettons à votre disposition pour vous donner des 
éléments pertinents sur le spectacle et la compagnie qui l’a créé. 
Nous vous proposons des pistes pédagogiques sous formes d’ateliers, d’exercices ou d’expériences 
à réaliser avec votre classe. Nous vous suggérons également une courte bibliographie qui vous 
permet d’aller plus loin sur les thèmes ou les sujets abordés par le spectacle. 
Nous vous laissons le soin de vous emparer de ces éléments pour sensibiliser les enfants avant le 
spectacle ou encore pour prolonger l’expérience après la représentation.

Nous souhaitons avoir votre avis, connaitre votre ressenti sur les spectacles que vous êtes venus 
voir. De plus, le regard que vous portez sur les propositions artistiques est essentiel. L’équipe du 
PÔLE vous invite à partager vos réflexions sur les spectacles. 
Vos avis et vos témoignages seront étudiés avec une grande attention.
Afin d’entretenir avec vous une relation toujours plus proche en vue de partager nos idées, nous 
nous tenons à votre disposition après chaque spectacle en allant à la rencontre de vos élèves 
dans les établissements scolaires afin d’échanger vos impressions, répondre à vos interrogations 
et engager ensemble de nouvelles perspectives.

Pour tous renseignements, veuillez contacter :
Julia Lecoubet de Boisgelin 04 94 98 12 10 
Ou par mail : julia@le-pole.fr



LE PÔLE, scène conventionée d’interêt national
 Tél. 0800 083 224 (appel gratuit) – Fax 04 94 90 90 62
60, boulevard de l’Egalité – 83200 Le Revest-les-Eaux

www.le-pole.fr– info@le-pole.fr


